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avait une grande conaissance de la pratique de la médecine, de 
l’anatomie et autres sciences et que son commerce était des plus 
agréables. Il ajoute qu'il mourut à Québec d’une fièvre maligne 
apportée par un vaisseau et qu'il contracta à l'hôpital en soignant 
les malades. Le Marquis de la Galissonnière raconta à Kalm com­
ment Sarrazin le traita pour une pleurésie : il le tint sous l'effet 
des sudorifiques pendant huit ou dix heures, après quoi il le sai­
gna; il répéta l'emploi des sudorifiques, puis nouvelle saignée et 
cure complète. (47)

Madame Sarrazin mourut à Québec en avril 1743 et Madame 
Rigauville hérita de sa pension. (48)

Voici une lettre que Claude-Michel Sarrazin, l'ingénieur, écri­
vit à la Mère Supérieure de l’Hôtel-Dieu, le 25 mars 1757. Nous 
la publions, quoique ces notes sur Sarrazin soient déjà longues, 
parce qu’elle jette un peu de lumière sur les difficultés qui survin­
rent entre ce fils de Sarazin et sa sœur Charlotte. La liste qui la 
suit nous donne une bonne iclee du mobilier d’une maison cana­
dienne au commencement du XVIIIe siècle.

Madame

Je pense que vous me rendez justice et que. quoique vous
n'ayez pas reçu les lettres que j'eus l'honneur de vous écrire l’an 
passé, vous ne doutez pas de mon exactitude; c’est un devoir

"que je remplis avec bien de la satisfaction. Pourrais-je oublier
les bontés infinies que vous avez eues pour toute ma famille et

"l’amitié dont vous honoriez feu mon père. La reconnaissance
pour mon cœur n’est point un fardeau, je me rappelle avec plai­
sir les obligations que je vous ai. Madame, et si Monsieur votre 
frère vous parle de moi dans les lettres qu'il vous écrit, il doit

47- Mémoires de la Soc. Hist, de Montréal. 1880 8e livraison, pp. 26, 27.
48. Rapport sur les Arch. Canad., 1905, vol. 1. Page 25 des Ordres du Roi 

et Depêches.
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